Interpellation de Mme Christine DEFRAIGNE
 à M. le Bourgmestre Willy DEMEYER 

concernant l’annonce d’aménagements 

dans les différents parcs et jardins de la Ville de Liège
Monsieur le Bourgmestre, 
On sait combien les Liégeois sont attachés à leurs espaces verts, et Liège est plutôt bien lotie en la matière, puisqu’on compte plus de 60 m² par habitant. Si les mauvaises langues diront que c’est parce que notre Ville a perdu un quart de ses habitants en trente ans, on doit reconnaître que c’est surtout grâce aux espaces arborés situés sur les crêtes : Sart Tilman, Chartreuse, et Coteaux de la Citadelle. 
Et c’est sans doute là que le bât blesse, puisque les parcs et jardins au cœur de la Ville sont eux, tout sauf des modèles du genre. Le film de promotion des jardins botaniques eurégionaux en fait la preuve : malgré une verrière remarquable, Liège ne fait vraiment pas le poids en la matière face à ses consoeurs étrangères.
J’ai eu une lueur d’espoir quand, à la fin de l’été, la presse a annoncé que les services communaux achevaient  l'inventaire des espaces verts publics en vue de déterminer un maillage écologique reliant les différentes zones et d'élaborer une gestion cohérente des ensembles et que des travaux mélangeant modernisation et conservation étaient également prévus dans les parcs.

Avroy, Péralta, Botanique, Boverie et Chartreuse devaient retrouver une nouvelle jeunesse, tandis que d’autres espaces devaient être rénovés (parc Dewé, place Émile Dupont…), créés (parc du Savoir autour de l'Embarcadère du même nom, quai Van Beneden) ou rendus enfin accessibles (parc Sainte-Agathe).
Monsieur le Bourgmestre, voilà de bien beaux projets qui ont dû mettre l’eau à la bouche des Liégeois. Seulement voilà, ils souhaiteraient savoir quand tout cela va se mettre en œuvre. Et on ne peut pas dire que les choses bougent en apparence. 

Bien sûr, le Parc d’Avroy sera remis en état après le départ des forains, comme chaque année. Mais qu’en est-il des dégradations subies aux statues de la rotonde du Parc de la Boverie ? Qu’en est-il du curage et de la réfection des nombreux étangs qui sont encore, comme à Péralta, sécurisés par des barrières nadar ? Quand va-t-on voir autre chose que le jus peu ragoûtant qui y macère, comme les étangs de la Boverie et du Parc d’Avroy qui sont eux aussi remplis d’une eau saumâtre ?

Pour ne prendre que le dernier cité, le Parc Saint Agathe, la demande de permis de bâtir et l’enquête publique visant l’immeuble situé rue Saint Laurent sont clôturées depuis bien longtemps. Pourquoi n’est-il toujours pas accessible au public, fût-ce sans aménagement particulier ? Y-a-t-il du neuf dans ce dossier ? Qu’en est-il du projet d’hôtel de luxe avec centre de délassement qui devait s’installer tout à côté ?
Monsieur le Bourgmestre, ce dossier, comme celui du petit patrimoine urbain sur lequel mon collègue Gilles Foret vous a interrogé l’an dernier est capital pour l’image de notre Ville. Il est essentiel d’en faire une priorité, au même titre que les efforts en matière de propreté, faute de quoi même de bons résultats en la matière seraient aussitôt occultés par ces images donnant de notre Ville une très mauvaise impression générale que notre convivialité légendaire ne suffit plus à cacher.
J’ai bien lu, monsieur le Bourgmestre, qu’il faudra du temps et de l’argent pour mener à bien tous ces projets. Mais existe-t-il d’ores et déjà un plan étalé dans le temps permettant à nos concitoyens de savoir dans quel délai ils pourront disposer d’un cadre de vie plus agréable ? A-t-on par exemple déjà réfléchi aux implications qu’aurait une éventuelle passerelle reliant la rue Paradis à la Boverie sur la fonction de ce parc, seul îlot de délassement isolé du reste de la Ville et de la circulation ? Si ce projet se réalise, sans doute faudra-t-il envisager de créer un ou plusieurs autres espaces avec cette fonction de détente… 

Par ailleurs, je regrette de ne pas voir apparaître dans un projet comme celui de la Médiacité des exigences communales en matière de création d’espaces verts et de jeux pour les enfants, alors que le projet supprime des endroits qui avaient cette fonction. Peut-être n’est-il pas trop tard pour l’envisager avec le promoteur ?

J’attends donc de votre part non seulement un état des lieux, mais un véritable projet de ville verte, et un véritable engagement avec des objectifs précis et des délais raisonnables pour la réalisation de ces travaux qui, je le répète, sont pour moi prioritaires.

Je vous remercie.

Christine DEFRAIGNE 

Conseiller Communal. 
